
Championnat de France Maquettes 

Montluçon du 27 au 30 août 2026 

C’est avec une météo particulièrement agitée que s’est déroulé le championnat 2026 à Montluçon. 

Le MACA 03 avait pourtant tout mis en œuvre pour que la fête soit parfaite mais un fort vent 

traversier à largement perturbé le déroulement des épreuves, obligeant les organisateurs à modifier 

plusieurs fois les horaires et les séries des différentes catégories. 

Dès le jeudi après-midi, les catégories internationales F4C et F4H passent au statique. Les machines 

sont décortiquées par deux collèges de juges, qui apprécient les formes, les couleurs et les détails de 

chaque avion présenté. Tous les modèles sont ensuite rangés dans un grand hangar mis à disposition 

par l’aéroclub local. Tôt le vendredi matin, le avions sont amenés en piste grâce à une remorque 

plateau qui fait la navette entre le hangar et les pistes. En effet, l’organisation a prévu d’utiliser la 

piste grandeur pour les catégories internationales, et la piste modéliste pour la catégorie Nationale. Si 

la piste est très correcte (120 x 10 m), les abords sont par contre dévastés par les terriers de lapins. 

Toute sortie de piste sera immédiatement sanctionnée par de la casse. Les pilotes discutent et 

s’interrogent sur la possibilité d’utiliser cette piste. Sur la piste grandeur, bien plus longue et large, 

c’est nettement plus confortable malgré le fort vent plein travers. Le premier vol des F4C et F4H se 

fait vendredi matin, dans la tourmente. Les conditions sont extrêmes, mais le vent ne dépasse pas la 

limite haute énoncée dans le règlement. Après annulation du tour de vol le vendredi après-midi, il est 

convenu que les nationaux voleront aussi sur la piste grandeur samedi matin et en alternance avec les 

F4 samedi après-midi. Le premier tour de vol se fera vent plein travers. Certains avions légers seront 

largement handicapés par ces conditions. De mon coté, je réussi un beau vol avec le Skyraider que je 

connais bien, même si je manque cruellement d’entraînement. Olivier me coache avec talent et 

efficacité, en m’indiquant les erreurs et les corrections à faire en pilotage pour garder les axes et 

réaliser les figures au mieux. Benoît Paysant Leroux est impérial avec son Nieuport 17 pourtant 

désavantagé dans le vent. Son vol est extraordinaire. Juste derrière, Thibault Guichard réalise un sans-

faute avec son Pitts Spécial. Philippe Thierry vole remarquablement bien avec son Grumann Goose 

bimoteur mais abime son train à l’atterrissage qu’il ne pourra pas réparer pour le second tour de vol. 

Derrière, chacun se bat avec ténacité pour affronter ce vent tempétueux. A ce stade, je pointe à la 

cinquième place. Il va falloir sortir du « grand Mendez » au second vol si je veux garder ma place, et 

pourquoi pas en gagner une ou deux. 

On mange et on y retourne. Le second tour de vol commence à 15.30h. Je suis numéro 11 sur 16 à 

passer dans la série. Cela me laisse le temps d’observer les vols des copains, et de voir les erreurs à ne 

pas commettre. La pression monte. Je m’élance dans une météo exécrable. Le vent souffle très fort, 

et je choisis malgré tout de décoller pratiquement dans l’axe de la piste en dur (beaucoup choisissent 

de décoller en travers « dans le vent »). Ceci peut me donner quelques points en plus. Le vol est 

naturellement assez chahuté, mais les figures passent les unes après les autres sans trop d’erreurs. En 

débriefant avec Olivier, je suis globalement moins satisfait qu’au premier vol car je sais que mon 

atterrissage est moins bon que celui du matin. Le tour de vol se termine et le responsable du GT fait 

les comptes. Nous aurons les résultats le lendemain. 



Dimanche matin, ce sont les F4C et F4H qui font leur second vol. Les conditions sont nettement 

meilleures et l’air est finalement bien calme par rapport aux jours précédents. A ce petit jeu, les 

points tombent et les leaders de la catégorie confortent leur position. Daniel Boulanger signe un 

magnifique vol avec son sublime Dragon Rapide (vu à Feillens en avril dernier), tout comme Roger 

Nieto avec son Corsair F4U. En F4H, l’Albatros L39 de Marc Lumia fera de très beaux vols très 

applaudis par le nombreux public présent. Ce sera le seul jet à réaction durant tout le week-end, en 

effet, l’extraordinaire Fouga Magister d’Olivier Maugeard, bien que présent sur place n’a pas volé car 

il est en cours de vente et partira bientôt en Finlande. Quand aux jets de la famille Levy, ils ne 

sortiront même pas de la voiture, car père et fils ont jugé que le terrain n’était pas adapté à leurs 

avions (caprice de « stars »???). 

En fin de matinée, l’organisation s’affaire pour la remise des prix, et installe un grand podium sur une 

remorque plateau. Après les remerciements d’usage et les récompenses du « challenge Juges » par 

Luc Ménéguz (responsable du GT maquettes) C’est Louis Didier, chef du Jury et vice président de la 

FFAM qui proclame les résultats. Grâce à des vols réguliers, je termine donc à la troisième place, 

derrière Benoît Paysan-Leroux, intouchable, et Eric Briquet. La fête se termine par le repas de midi, et 

chacun finira de démonter les modèles, avant de repartir chez soi. Ce championnat 2026 restera un 

grand cru, malgré des conditions difficiles, mais avec une très belle ambiance et une grande 

convivialité entre tous. Quelle que soit la catégorie, j’ai pu remarquer une grande entraide, et de vrais 

moments de partage sans travers ni faux semblant. C’était également l’occasion de retrouver les amis 

maquettistes, pour une belle partie de modélisme. Maintenant, il va falloir terminer le projet en 

cours pour espérer bien figurer en 2027. 

Didier Cervera 

Vous trouverez ci-dessous les tableaux des classements.   

 



 

 


